Ibn ‘Outheymin et le président algérien Bouteflika 


Note : Tous ces dialogues proviennent de la cassette audio nommée : « Fatâwi Al 
Akâbir Fî Nâzilat AI Jazâ’ir » et sont retranscrites dans le livre « Fatäwâ AI ‘Oulamâ’ AI 
Akâbir Fî mâ Ouhdira min dimâ’ Fîl Jazâ’ir » d’AbdelMalik Ramadanî. 


Rappel: Ibn ‘Outheymîn nous disait : 
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« Ces gens qui jugent avec les lois inventées par les hommes, ils ne le font pas dans un 
cas particulier, dans lequel ils contredisent le Coran et la sounna à cause de la passion et par 
injustice, mais ils ont bel et bien échangé la religion contre ces lois humaines, ils ont mit ces 
lois humaines à la place de la loi islamique, et ceci est mécréance, et ce même s'ils prient et 


jeñnent et donnent l’aumône et font le pèlerinage, ce sont des mécréants. » [Charh Ryadh 
Salihîn 1/508] 
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« C'est comme ceux qui abolissent les lois de la Chari'a dans les affaires sociales, et 
les remplacent par des lois inventée : il ne fait aucun doute que ceci est un échange entre la 
loi d’Allah est une autre, et ceci est une mécréance qui expulse de la religion, car celui qui_ 


fait cela s’est mis au niveau du Créateur, lorsqu'il légifère pour les serviteurs d’Allah que. 


gu'Allah n'a pas permis, et même pire qui s ‘oppose à la loi d’Allah ‘Azza wa djall, et il en a_ 


fait la loi qui tranche entre les gens...» [Fiqh AI ‘Ibâda page 60] 


Pourtant, lors de la guerre civile en Algérie, il a dit dans le Dialogue datant du 17 Zoul 

Hija 1420 : 
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« Questionneur ; au sujet du gouverneur algérien Cheykh, les jeûnes qui sont sortit de 
prison et même ceux qui ont été gracié, ils ne cessent de parler au sujet du Takfir du 
gouverneur algérien, ils disent que c'est un gouverneur mécréant qui ne mérite pas 
d’allégeance, ni d'être écouté ni obéit, que ce soit dans le bien ou le mal, car ils le jugent 
mécréant, et considèrent la terre algérienne comme une terre de mécréance… 

Outheymin : Une terre de mécréance ? 

Questionneur : Oui Cheykh, une terre de mécréance, ils disent : parce que les lois qui 
s ‘y trouvent sont des lois occidentales, et non Islamiques, quel est votre conseil pour ces 
jeunes ? Est-ce que le gouverneur algérien mérite l'allégeance ? Sachant qu'il pratique des 
rites Islamiques comme la ‘Omra ? 

Outheymin : Est-ce qu'il prie ? 

Questionneur : Oui il prie 

Outheymin : Alors c'est un musulman !!!! 

Questionneur : Il est même venu faire la ‘Omra pendant 20 jours où un mois, il était 
dans le royaume [d'Arabie saoudite] Cheykh ! 

Outheymin : Tant qu'il fait la prière : c'est un musulman et il n'est pas permis de le_ 
traiter de mécréant… C'est pour ça que lorsqu'on demanda au prophète s'il est permis de se 
révolter contre les chefs d'états il répondit : « Non tant qu'ils prient » il n’est donc pas 
permis de sortir contre lui ni de le traiter de mécréant… Il faut lui faire allégeance et c'est un 
chef d'état légal... » 
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« Questionneur : Notre Cheykh, que pensez-vous de ceux qui disent qu'il n'y a pas de 


trêve ni de paix avec les apostats ? 

Outheymin : Ce que nous pensons c'est que ces gens ne sont pas des apostats, et il 
n'est pas permis de dire qu'ils sont apostats tant que cela n'est pas légalement confirmé. 

Questionneur : Sur base de quoi Ô notre Cheykh ? 

Outheymin: sur base du fait qu'ils prient et jeûne et font le pèlerinage et font la_ 
‘Omra, et attestent qu'il n'y a de vrai dieu qu'Allah et que Mouhammad est le messager. 
d'Allah. 

Questionneur : Oui Ô Cheykh ! 

Outheymin : alors comment oserions nous dire d'eux qu'ils sont des mécréants alors 
qu'ils sont ainsi ?! Certes le prophète à dit à Ousâma Ibn Zayd lorsqu'il tua l’homme qui à la 
vue du sabre a attesté qu'il n'y a de vrai dieu qu'Allah ; le prophète à grondé Ousäma alors 
que cet homme avait dit ça pour se préservé comme l’a pensé Ousâma ; et cette histoire est 
bien connue. » 
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« Questionneur : Notre Cheykh, hélas, il y avait chez nous une mosquée qui a été 
transformé en caserne militaire, dans laguelle on boit du vin et on écoute de la musique et où 
on ne fait plus la prière et où on y insulte Allah et Son messager. Quel est le jugement de 
a ? 
: Outheymin : Ceci est une perversion, il n'est pas permis de transformer la mosquée 
en caserne militaire. » 


Analyse : 

Ibn ‘Outheymîn lui-même déclarait que celui qui juge par les lois humaines et 
remplace la loi d’Allah par ces lois, c’est un mécréant même s’il prie, jeûne et fait le 
pèlerinage… 

Pourtant, il va dire aux algériens l’exact opposé de cela : que leur Tâghoût qui prie et 
fait la ‘Omra est un musulman même s’il remplace la loi d’Allah par celle du Tâghoût et qu’il 
se met au niveau du Créateur lorsqu'il légifère… 


Et Ibn ‘Outheymiîn sait parfaitement que ce qu’il a dit à cet algérien est un mensonge 
atroce contre l’Islam et envers les musulmans ; Ibn Outheymîn a dit : 
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« Les compagnons, qu'Allah les agrée, ont combattu Moussaylima et ses suiveurs, et 
ont rendu licite leur sang et leurs biens malgré qu'ils attestaient qu'il n'y a de vrai dieu 
gu'Allah et que Mouhammad est Son serviteur et messager, et qu'ils faisaient l’Adhän, 
priaient ; mais c'est juste qu'ils ont élevé un homme au niveau du prophète. » [Charh Kachf 
Choubouhât page 61] 

Il sait donc très bien que lorsqu'un homme donne un associé à Allah où rejette une loi d'Allah; 
il devient mécréant même s'il prie! 


Et il argumente avec le Hadîth d’Ousâma ; alors qu’Outheymîn lui-même a dit : 
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« Quoi qu'il en soit, le Hadith d'Ousäma qu'Allah l’agrée, n’est en aucun cas une 
preuve que celui qui dit « I n'y a de vrai dieu qu'Allah » alors qu'il donne un associé à Allah 
et qu'il adore les idoles ou les morts ou les anges ou les Djinn ou autre que ça ; soit un 
musulman. » [Charh Kachf Choubouhat page 69] 
Alors que dire de celui qui dit «il n’y a de vrai dieu qu’Allah » et qui « s’est mis au_ 


niveau du Créateur en légiférant » ?! 


Et regarde la perfidie de cet homme, lorsqu’on lui annonce qu’on a remplacé la 
maison d’Allah par un boxon dans lequel on boit du vin et on insulte Allah ; 1l dira que ceci 


Ibn Hazm a dit : 
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« Quant à l’insulte envers Allah, il n'y a pas sur la surface de la terre un musulman 
qui contredirait que c'est une mécréance en soit. » [ AI Mahalla 12/435] 


